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CÉVENNES |  SAINT-ANDRÉ-DE-LANCIZE

Sentier du Mulet Grisou

Carte de situation

Les Ayres
Bien avant nos institutions s’occupant 

de l’emploi, le hameau des Ayres était 
une place importante de rencontre 
entre les donneurs et les chercheurs 
de travail. Les loues se déroulaient 
principalement le dimanche, 

permettant ainsi aux saisonniers d’être 
présents. Au printemps ou à l’automne, 

bergers, valets, journaliers ou marchands 
montaient par les différents sentiers et 

drailles pour trouver un travail saisonnier de 
plusieurs jours à plusieurs mois. On se louait 
pour différents travaux : l’élevage du vers à soie, 
la récolte des châtaignes, le battage du blé, les 
vendanges, la garde et l’accompagnement des 
troupeaux de moutons à l’estive… Ici pas de 
contrat de travail, quand employeur et employé 
tombaient d’accord, le berger ou le journalier 
laissaient un effet personnel à son employeur 
comme gage.

La nature domptée
Sur cet itinéraire on sent l’acharnement du cévenol 
à dompter une nature rebelle. Ici, un pont en arche 
permettant de franchir un ruisseau où l’eau a ouvert  un 
sillon aux parois abruptes, formant des marmites. Là, 
un pan entier du sentier est taillé dans la roche pour 
passer d’un versant à l’autre.  On trouvera aussi de 
nombreux murets : « les bancels », pour tenir la terre où 
l’on a implanté le châtaignier. Même le cheminement de 
l’eau est aménagé pour irriguer les cultures mais aussi 
pour se protéger du ruissellement des fortes pluies. Un 
environnement bien organisé : l’eau captée à la source est 
stockée dans des bassins puis redistribuée par un réseau 
de « béals ». Les jardins potagers occupent les terrasses 
les plus proches de l’habitation. Un peu plus loin, les prés 
irrigués, les arbres fruitiers, les mûriers et le rucher.

Enfin, la châtaigneraie enserre les terrains de culture. Sur 
les  terrasses, des caniveaux appelés trincats permettent 
l’écoulement de l’eau.  En travers des ruisseaux, des seuils 
de pierres sèches sont aménagés pour régulariser le 
débit et aussi récupérer la terre charriée par le flot.
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10,5 km  5 h 442 m
802 m
D+ 444

Randonnée

Niveau > Difficile

Balisage >  

 vers Col de Jalcreste/RN106

 vers Saint-Germain-de-Calberte

vers le Col de Pendedis 
Alès 



Promenade et Randonnée

Bonne direction

Tourner à droite

Tourner  à gauche

Mauvaise direction

On emboîte le pas de Grisou, mulet borgne et sabots 
sûrs ! Il sillonna pendant 20 ans les sentiers de cette 
vallée.  Cet ancien chemin descend tout au fond de la 
vallée, passe le Gardon de St Germain par le pont des 
Riailles, remonte vers la crête sur la draille de « la 
vieille morte », où vous attend un panorama à 360°.   

À Savoir :  Il est déconseillé d’emprunter ce sentier par 
temps de pluie (présence de nombreux trincats ou conduits 
de ruissellements, mais aussi la roche qui affleure dans la 
descente vers le pont des Riailles et la remontée sur  Valès), 
plusieurs passages à gué.
Du point D au point 5 sentier commun avec le GR670 chemin 
d’Urbain V et des Ayres à la croix de Bourrel avec le GR 67. 

Accès :  Route départementale D 984, de Saint Germain 
de Calberte à Saint André de Lancize. Parking dans le 
virage situé à 3 km de Saint-Germain et à 500 m du hameau 
de Valmale. Parking 3 à 4 places maximum.
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Profil :

Intérêts naturels et patrimoniaux 
sur le circuit :

Châtaigneraies, terrasses

Architecture des hameaux

Sentier taillé dans la roche

Panoramas

Descri	ptif du sentier 

Départ :- Du parking prendre la D 984 en montant 
sur 260 m. Prendre à droite le chemin qui descend et 
immédiatement à gauche.

Le sentier remonte en lacet et coupe 3 fois une piste. 
Après la châtaigneraie, prendre une piste sur la droite 
qui rejoint une route.

La traverser et prendre le chemin qui monte, indiqué 
l’Adret. Le chemin traverse une châtaigneraie et, en 
arrivant vers les Ayres, un bois de pins.

Aux Ayres, rejoindre la D 54, tourner à gauche et aux 
gros châtaigniers encore à gauche. Suivre « la draille » 
chemin entre deux murets jusqu’à la croix de Bourrel.

Au niveau du grand parking de la croix de Bourrel 
prendre à gauche la piste qui descend sur 100 m et 
tourner à droite pour prendre le chemin qui descend 
dans les chênes verts.

Arriver sur la route prendre à droite et à l’intersection à 
gauche jusqu’au bas de Saint André de Lancize.

Prendre sur la droite le chemin herbeux et passer 
entre les maisons. Prendre à gauche puis à droite pour 
rejoindre le chemin qui descend vers des jardins et prés 
(merci de refermer les 3 portails) jusqu’au « gourg de la 
vache » (passage à gué). Après le deuxième passage à 
gué le chemin remonte vers la D 984.

Prendre la route à gauche et à la sortie du Viala prendre 
à droite vers le hameau de la Carrière. Passer entre les 
maisons et rester sur la piste qui s’enfonce dans les pins. 
En haut à la patte d’oie aller tout droit et prendre le 
chemin qui rejoint la D 984. A la route, prendre à droite 
et rejoindre le point de départ.

Le chemin descend vers le fond de la vallée jusqu’à la 
rivière. Ce sentier est bordé par endroit de longs murets 
et la pierre affleure (glissant par temps de pluie). 
Traverser le pont (  les rambardes sont branlantes 
ne pas s’appuyer. Pour les curieux l’accès autour du 
« gourg » peut être glissant).


